
MATÉRIALITÉ DE L’IMMATÉRIEL 
Ce projet vous invite à saisir la matérialité de l’impalpable, la part d’invisible dans le visible. Il s’agira de révéler ce qui 

échappe au regard ou au toucher, en sollicitant d’autres perceptions - les sens, la mémoire, l’imaginaire - afin de 
permettre à votre spectateur de percevoir l’invisible.  

Exploration : au dessin, représentez le souffle de l’air à travers le drapé. 

« Le propre du visible est d’avoir une doublure d’invisible au sens strict, qu’il rend présent comme une certaine absence. » Maurice 
Merleau-Ponty, 1964, L’œil et l’esprit, éd. Gallimard, Paris, p. 85.

Comment donner forme à ce qui échappe au regard ? Comment traduire la matérialité d’une présence 
impalpable ? Comment représenter plastiquement ce qui échappe au regard ou au toucher ? Comment 

donner forme à l’invisible en sollicitant d’autres perceptions – les sens, la mémoire, l’imaginaire ?
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La matière, les matériaux et la matérialité de l’œuvre / Affirmer le potentiel plastique et artistique de la matérialité ou de l’immatérialité.  

• Matérialité : concerne l’ensemble des éléments qui constituent l’œuvre et qui contribuent à son élaboration : le support et ses différentes formes, 
le(s) matériau(x) (matière picturale, argile, encres, sable), les traces du geste de l’artiste (touches, empreintes, griffures, grattages, empâtement, 
superposition) en fonction de l’outil dont il a disposé. 

• Impalpable : immatériel, imperceptible au toucher, au figuré à la perception.

David Lynch crée des univers où l'invisible et le non-dit jouent un rôle central. Par exemple, dans "Eraserhead" (1977), l'utilisation de sons industriels et de silences oppressants sollicite l'ouïe pour 
instaurer une ambiance anxiogène, révélant des aspects invisibles de la psyché humaine. De même, la série "Twin Peaks" (1990-2017) utilise des motifs sonores récurrents et des dialogues énigmatiques pour 
évoquer des réalités cachées au-delà du visible. Le spectateur est ainsi confronté à un invisible psychologique et sonore : ce que nous voyons ne suffit pas à comprendre ce que nous ressentons. Lynch nous plonge 
dans un espace où le subconscient parle à travers les sons et la mise en scène, révélant une réalité intérieure qui ne peut être appréhendée uniquement par la vue. 

Kiyoshi Kurosawa explore également l'invisible, notamment à travers des ambiances sonores et des silences pesants. Dans "Cure" (1997), le son joue un rôle crucial pour instaurer une atmosphère de 
mystère et de tension, révélant des dimensions cachées de l'intrigue. De même, "Kaïro" (2001) utilise des bruits ambiants et des silences pour évoquer la présence de forces invisibles, créant une sensation 
d'inquiétante étrangeté.
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Louis LUMIERE (1864-1948), Le Repas 
de bébé, 1895, film noir et blanc, 41 
secondes. 

Jean Epstein, Le Tempestaire, 1947, 
Film en noir et blanc, 23:05
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140 min
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Arts 
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Nom / prénom classe

Cartel

À rendre Points Note

PRATIQUER • Expérimenter, pratiquer et créer en m’appropriant des techniques et une question artistique de 
manière pertinente  

• Mener un projet personnel ou collectif en m’impliquant à chaque étape pour le faire aboutir dans 
les délais imposés. 

• Faire preuve d’autonomie en organisant et en m’adaptant aux conditions rencontrées. 

Production      /10 

      /5

    /20

EXPOSER 
L’OEUVRE, LA 
DÉMARCHE

• Présenter mon projet artistique  : 
- Explicitant  ma démarche et les partis pris à l’oral et à l’écrit.  
- Enregistrant une trace (photo, vidéo) de mon travail dans mon carnet numérique. 

Note 
d’intention 

     /5

QUESTIONNER • Analyser de manière précise et argumentée une oeuvre d’art en explicitant comment celle-
ci traite la question du projet. 

Analyse 
d’oeuvre

     /10      /20

• Réaliser des croquis des références travaillées en classe Croquis      /10
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